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SR DANIELLE RENAUD, PRIEURE DE LA COMMUNAUTÉ DES DIACONESSES DE STRASBOURG

Les diaconesses à Strasbourg et au Hohrodberg

LA VIE CONSACRÉE : UN DON

Consacrer sa vie à Dieu, c’est un don, un cadeau que Dieu fait à une personne : comme un 
don pour la musique ou la peinture ; Dieu met dans nos cœurs un appel à recevoir ce don et 
il nous laisse libres de lui donner notre oui. Jésus nous appelle à lui donner notre vie, 
entièrement, sans limite et sans peur : Il nous aime et ne nous laisse pas seules ! Nous 
sommes heureuses d’avoir donné nos vies pour suivre le Christ.

Au milieu du 19ème siècle, le fondateur de notre communauté, François Haerter a annoncé 
l’Évangile qui a touché beaucoup de cœurs. Des jeunes filles se sont senties appelées. Elles
se sont mises au service des pauvres ; elles se sont nommées : «  Servantes des pauvres ».
Chacune habitait chez soi ;  avec l’aide du pasteur, elles ont fondé une communauté et ont 
commencé à vivre dans une même maison, sous un même toit. 

La communauté des « Diaconesses de Strasbourg » a été fondée le 31 octobre 1842.

Les soeurs se sont liées par des engagements : rester dans le célibat pour être très 
disponibles pour le service ; vivre dans la simplicité en partageant les biens, l’argent et les 
forces, vivre dans l’obéissance à une règle de vie commune et à l’Évangile.

LA VIE CONSACRÉE : UNE MISSION

Au 19ème siècle, le besoin essentiel était d’ordre social : soins aux malades, aux personnes 
âgées, éducation des enfants pauvres. Les sœurs se consacraient à ce travail, de tout leur 
cœur, de toute leur énergie. Par amour pour Jésus elles étaient prêtes à tout. La vie de 
prière personnelle, la lecture de la Parole, la liturgie commune et la sainte Cène étaient leur 
base et leur force.  Dieu a richement béni et fait grandir toute cette œuvre qui continue 
encore aujourd’hui.

Au 20ème siècle frère Roger, sœur Antoinette Butte (Pomeyrol) et d’autres frères et sœurs ont 
entendu l’appel de Dieu à  ouvrir des lieux de vie communautaire, de prière et de 
ressourcement.

LA VIE CONSACRÉE : UNE OBÉISSANCE

Ils ont obéi à l’appel de Dieu. Les communautés de Taizé, Pomeyrol, Grandchamp, sont 
nées de cette obéissance. Frère Roger avait également  à cœur  que les communautés se 
connaissent et travaillent dans l’unité et dans l’amour. Nous, sœurs diaconesses de 
Strasbourg, nous nous savons héritières de ce même appel et de leur obéissance.
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En 1979,  par la demande des responsables de notre Église protestante d’Alsace, notre 
Communauté entendu un nouvel appel de Dieu ; c’est ainsi qu’avec l’aide de la 
Communauté de Pomeyrol, nos soeurs ont ouvert une maison de vie communautaire, de 
prière, de retraites spirituelles dans les Vosges. La fraternité accueille des petits groupes 
d’une vingtaine de participants, des personnes seules, des familles, des jeunes, des enfants.
Les sœurs ont leur rythme de prière et les hôtes présents partagent la prière et les repas 
avec la fraternité.

Pour la communauté des diaconesses ce nouvel appel correspond à un renouveau 
communautaire. La liturgie et la règle de la fraternité nous viennent de Pomeyrol et de Taizé. 
La « petite règle » est récitée tous les matins au petit déjeuner. Nous utilisons encore la 
louange des jours.  Les écrits de frère Roger font partie de la bibliothèque du noviciat, à 
portée de main ! Une visite à Taizé s’impose pendant le temps du noviciat.

Des sœurs ont dit oui, le travail a pu se faire, des personnes ont retrouvé la joie de vivre, un 
sens à leur vie. 

Cette vocation est d’actualité. Dieu cherche, appelle des jeunes femmes, des jeunes 
hommes à son service,  des personnes qui n’ont pas peur de tout donner pour le suivre.

Dieu appelle encore aujourd’hui.
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